
Déclaration finale de l’Atelier international Justice et Paix Europe 2025 

« Espérance de paix en Europe » 

Nous, délégués des Commissions européennes Justice et Paix, réunis à Vilnius, en Lituanie, 
du 3 au 6 octobre 2025, à une période de fortes tensions pour notre continent — 
particulièrement ressenties dans cette partie de l’Europe —, exprimons nos profondes 
préoccupations face à la guerre d’agression menée par la Russie contre l’Ukraine, aux 
violations croissantes de l’espace aérien des États membres de l’Union européenne, à 
l’instrumentalisation des migrations et à l’affaiblissement des institutions démocratiques en 
Europe et dans le monde. Ces réalités constituent de graves menaces pour la liberté, la 
sécurité et la paix. 

Accueillis par l’Église et le peuple de Lituanie, nous avons réfléchi sur le témoignage d’un 
pays jadis occupé par l’Union soviétique, et qui a su réussir sa transition d’un régime 
communiste vers la démocratie, la liberté et l’indépendance. À la frontière lituano-biélorusse, 
nous avons pris la mesure de la tragédie des migrations forcées et manipulées, où des réfugiés 
et des migrants sont instrumentalisés. Nous avons été profondément impressionnés par la 
solidarité du peuple lituanien envers l’Ukraine, si manifeste lors de notre visite. 

Nous appelons à considérer ces expressions de solidarité comme un modèle à suivre pour 
renforcer le soutien au peuple ukrainien, victime de la guerre, ainsi qu’à ceux qui ont dû fuir 
les combats. 

Nous avons prié au mémorial de Medininkai pour toutes les personnes ayant sacrifié leur vie 
dans la lutte pour la liberté. Nous avons célébré l’Eucharistie au sanctuaire de la Miséricorde 
divine et prié Notre-Dame à La porte de l’Aurore. Dans ces lieux de mémoire et de foi, nous 
avons expérimenté la résilience sociale et spirituelle de la Lituanie. 

Le défi de la paix en Europe 

Aujourd’hui, l’Europe est confrontée à la guerre en son cœur, ainsi qu’à de nouvelles formes 
de menaces hybrides. Nous avons entendu des témoignages sur les violations du droit 
international, la manipulation des flux migratoires, la désinformation et les menaces 
d’escalade militaire. Ces risques doivent être pris au sérieux, et des mesures adéquates doivent 
être adoptées tant au niveau national qu’européen. 

Cependant, la sécurité et la défense — bien qu’elles visent à protéger la dignité et la vie 
humaines — ne doivent jamais devenir une fin en soi : elles doivent toujours demeurer 
orientées vers la réalisation d’une paix juste. 

En cette Année jubilaire, nous sommes invités à marcher comme des « pèlerins d’espérance ». 

Nous nous sentons encouragés par le pape Léon (et dans la continuité de la pensée de 
Gaudium et Spes) à œuvrer pour une « paix désarmée et désarmante », une paix qui soit une « 
œuvre de justice ». 

Nous sommes convaincus qu’une sécurité dissociée de la justice et de la dignité humaine ne 
saurait engendrer une paix durable. 



L’Europe a donc besoin d’une stratégie de paix prospective, qui renforce son unité et sa 
capacité de prévention des conflits. Cette stratégie doit également soutenir le développement 
humain intégral, promouvoir le soin de la Création et encourager une culture du dialogue et de 
la réconciliation. 

Justice et Paix Europe soutiendra toute initiative allant dans le sens d’une telle stratégie de 
paix européenne. 

Nos réflexions à Vilnius nous ont rappelé que le travail pour la paix est 
multidimensionnel. Il suppose : 

• de confronter le passé avec vérité et mémoire ; 
• de renforcer les institutions démocratiques ; 
• d’assurer un accompagnement pastoral et humain aux soldats et aux gardes-frontières ; 
• de respecter la dignité des migrants ; 
• d’intégrer l’espérance et la créativité de la jeunesse. 

Nos appels 

Aux décideurs européens : 
élaborer une stratégie de paix européenne cohérente, alliant une défense adaptée grâce à de 
solides instruments diplomatiques, humanitaires et de développement ; préserver la dignité de 
toute personne, même dans des situations sécuritaires complexes ; et résister aux attitudes 
polarisantes et aux actions déshumanisantes. 

• adaptée à des instruments diplomatiques, humanitaires et de développement solides ; 
préserver la dignité de toute personne, même dans des situations sécuritaires 
complexes ; et résister aux attitudes polarisantes et aux actions déshumanisantes. 

• Aux Églises d’Europe : 
témoigner de l’Évangile, de la justice et de la paix, être des lieux de réconciliation et 
de miséricorde, et accompagner les victimes de la guerre, de l’oppression et du 
déplacement. 

• Aux Commissions Justice et Paix : 
continuer à promouvoir le dialogue au-delà des frontières, bâtir des ponts entre les 
peuples, combattre les fausses narrations et soutenir l’éducation à la paix enracinée 
dans la doctrine sociale de l’Église. 

• À tous les citoyens d’Europe : 
résister à la peur, assumer la responsabilité de construire des communautés solidaires 
et résilientes, et œuvrer chaque jour pour la paix dans un esprit de fraternité. 

La guerre affecte tous les aspects de la vie, mais elle ne pourra jamais détruire notre capacité 
d’aimer ni notre sens de la justice. 

  

Vilnius, le 6 octobre 2025 

La Conférence des Commissions européennes Justice et Paix 



 


